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				La Nouvelle-Écosse

				La magnifique province de la Nouvelle-Écosse forme une longue presqu’île rattachée au continent uniquement par l’étroite langue de terre de l’isthme de Chignecto. Ici la mer n’est jamais bien loin. En effet, aucune partie de la Nouvelle-Écosse n’est à plus de 50 km d’une rive, que ce soit celle de l’océan Atlantique, du détroit de Northumberland ou de la baie de Fundy. Cet environnement maritime a forgé autant le caractère et la vie de ses habitants que de splendides paysages. Ses côtes, qui s’étendent sur des centaines de kilomètres, renferment des havres et des baies où se sont déployés des villes et des villages de pêcheurs.

				D’un charme indéniable, le patrimoine architectural néo-écossais se marie à merveille avec la beauté des sites naturels. Du plus petit hameau côtier jusqu’à Halifax, la capitale, rares sont les endroits où l’architecture des maisons et des bâtiments, qui datent souvent du XIXe siècle, ne s’accorde avec la majesté des lieux.

				Les belles terres de la région ont été pendant un temps au cœur de la rivalité entre Français et Britanniques. D’abord habitées par les Micmacs, elles témoignent de la première colonie française en Amérique.

				C’est en 1605 qu’une expédition française menée par Pierre Dugua de Mons fonde, à l’embouchure de la rivière Annapolis, Port-Royal. On assiste alors à la naissance de l’Acadie.

				En 1713, par le traité d’Utrecht, la France cède l’Acadie à la Grande-Bretagne; l’Acadie est rebaptisée Nova Scotia (c’est-à-dire « Nouvelle-Écosse » en latin). Devenus citoyens britanniques, les Acadiens proclament leur neutralité dans le conflit opposant la France à la Grande-Bretagne.

				En 1755, alors qu’une nouvelle guerre est imminente, les Britanniques décident de prendre des mesures radicales : la déportation des Acadiens. De 1755 à 1763, environ 10 000 des 14 000 Acadiens vivant sur la côte de la baie de Fundy seront déportés.

				La Nouvelle-Écosse est aujourd’hui la plus peuplée des Provinces atlantiques du Canada avec 945 000 habitants.
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				Halifax [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				Ville au riche patrimoine architectural, construite au pied d’une acropole surplombant l’un des plus longs ports naturels du monde, Halifax se laisse découvrir avec ravissement. L’excellence du site, tant pour la navigation maritime que pour les stratégies militaires, fut déterminante dans son histoire. L’endroit, habité par les Micmacs, a été mis en valeur par les Britanniques à partir de 1749. Cette année-là, 2 500 soldats et colons sous le commandement du gouverneur Edward Cornwallis s’y installèrent, avec pour mission de protéger les intérêts britanniques sur le territoire de la Nouvelle-Écosse, car la France et ses colonies d’Amérique du Nord représentaient encore une menace considérable.
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				Dans les décennies suivantes, Halifax servit de château fort aux troupes britanniques lors de la guerre de l’Indépendance américaine et de la guerre de 1812 contre les États-Unis. Ce passé militaire est aujourd’hui évident dans le paysage urbain d’Halifax, avec notamment la Citadelle, dont la silhouette domine le centre-ville.
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					Halifax. 
© iStockphoto.com/shaunl

				

				Halifax fut également une grande cité commerçante. Son ouverture sur l’Atlantique, grâce à ses installations portuaires, et, à partir de la fin du XIXe siècle, son rattachement au réseau de chemins de fer canadien y ont favorisé le commerce. Les Historic Properties, ces entrepôts de marchandises construits sur les quais, constituent le plus vieil ensemble architectural du genre au pays et témoignent de la longue tradition marchande de la ville.

				Le 14 avril 1912, une tragédie se déroule près des côtes canadiennes : le naufrage du paquebot Titanic entraîne dans la mort quelque 1 500 personnes. Appelés à la rescousse, des navires partent du port d’Halifax et y ramènent les corps des victimes, dont quelque 150 seront inhumés dans les cimetières de la ville. Durant la même période, la Première Guerre mondiale bouleverse l’Europe. Halifax joue alors un rôle capital pour le transport des troupes canadiennes et des marchandises. Or, le 6 décembre 1917, un vaisseau norvégien, l’Imo, heurte dans le port d’Halifax un navire français, le Mont-Blanc, chargé d’explosifs. Vingt minutes après la collision, c’est l’explosion. L’onde de choc est terrible et une partie de la ville est défigurée, alors que près de 2 000 personnes meurent sur le coup et que des milliers d’autres sont blessées.

				Halifax forme maintenant le plus grand centre urbain des Provinces atlantiques. Cette municipalité, qui inclut Dartmouth, totalise plus de 415 000 habitants. Plus qu’ailleurs dans la région, la métropole présente un visage diversifié, même cosmopolite, et possède de superbes musées et d’autres centres d’intérêt. On s’y balade avec beaucoup de plaisir, à la découverte de ses restaurants, de ses commerces hétéroclites et de ses rues animées.

				La Citadelle et le centre-ville 

				Le Lieu historique national de la Citadelle-d’Halifax [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] est le legs le plus éloquent de l’histoire militaire d’Halifax, une ville qui, depuis sa fondation en 1749, a joué un rôle stratégique de premier plan dans la défense de la Côte Est nord-américaine. Quatrième fort britannique à avoir vu le jour sur ce site, cette imposante construction en forme d’étoile et en surplomb sur la ville fut construite entre 1828 et 1856. Elle constituait le cœur de l’impressionnant système de défense visant à protéger le port de toute attaque. La Citadelle peut être visitée seul ou en participant à un intéressant tour guidé qui relate l’histoire de la construction et des diverses fortifications ayant marqué le paysage d’Halifax depuis 1749 et qui en explique les aspects stratégiques. Les visiteurs ont accès à l’ensemble des pièces qui servaient de baraquements aux militaires et d’entrepôts d’armes et de munitions, et peuvent circuler dans les corridors menant d’une pièce à l’autre et d’un niveau à l’autre. Ils peuvent également marcher sur les remparts, d’où l’on bénéficie d’une vue imprenable sur le port et la ville. En été, des étudiants vêtus et armés comme des militaires du 78th Highlanders et de la Royal Artillery font des manœuvres à l’intérieur de l’enceinte, et chaque jour, un coup de canon retentit à midi. 
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					Lieu historique national de la Citadelle-d’Halifax. 
© iStockphoto.com/shaunl

				

				Devant la Citadelle s’élève un des plus célèbres symboles d’Halifax : l’Old Town Clock [image: Etoile Ulysse]. Cette horloge a été offerte en 1803 par le prince Édouard, fils de George III, roi de Grande-Bretagne, qui agit en tant que commandant en chef de la garnison d’Halifax de 1794 à 1800. Elle témoigne du fait que le prince était très attaché à la notion de ponctualité.

				À l’ouest de la Citadelle se trouve le Museum of Natural History [image: Etoile Ulysse], qui renferme entre autres des expositions consacrées à la botanique, aux fossiles, aux insectes, aux reptiles et à la vie marine, présentant notamment un squelette de baleine. L’exposition sur l’archéologie est particulièrement intéressante. 

				Au sud de la Citadelle s’étendent les aires verdoyantes des Halifax Public Gardens [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]. Ouverts en 1867, ces jardins victoriens cachent sous leurs grands arbres de jolis parterres de fleurs, de petits lacs, des fontaines, un kiosque à musique où des concerts ont lieu tous les dimanches estivaux de 14h à 16h, ainsi qu’un café. 

				Au sud des Public Gardens, adjacent au Victoria Park, s’élève la Cathedral Church of All Saints [image: Etoile Ulysse], érigée en 1910, qui étonne par ses remarquables vitraux et ses superbes boiseries. 

				Non loin, sur Spring Garden Road, une artère commerciale affairée mais plutôt quelconque, se trouve le superbe et moderne édifice de l’Halifax Central Library [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]. Dessiné par une firme d’architectes d’Halifax et construit en 2014, il rappelle une pile de livres et est des plus invitants. Profitez de votre passage pour y entrer, ne serait-ce que pour vous rendre à l’étage supérieur qui offre une vue sur les environs.

				[image: iStock-531237855.tif]

				
					Halifax Central Library. 
© iStockphoto.com/shaunl

				

				À l’angle de Barrington Street et Spring Garden Road s’étend l’Old Burying Ground [image: Etoile Ulysse], premier cimetière d’Halifax, aujourd’hui un lieu historique national. Il est pourvu de vieilles pierres tombales érigées entre 1749 et 1844, dont certaines sont de véritables œuvres d’art.

				À l’extrémité sud de la place du Grand Parade se dresse la St. Paul’s Anglican Church [image: Etoile Ulysse], à la fois le plus vieil édifice d’Halifax ainsi que la première église protestante du Canada, érigée en 1750 selon les plans de la St. Peter’s Church de Londres, en Angleterre. Malgré quelques travaux d’agrandissement, la structure originale a été préservée jusqu’à maintenant.

				Du côté nord du Grand Parade, on peut apercevoir l’hôtel de ville d’Halifax, soit le City Hall, un élégant bâtiment de style victorien plus que centenaire.

				Siège du gouvernement de la Nouvelle-Écosse, et de la plus vieille assemblée législative du Canada, la Province House [image: Etoile Ulysse] est un élégant édifice de style georgien datant de 1819. Visites guidées sur réservation.

				L’Art Gallery of Nova Scotia [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] possède la plus remarquable collection d’œuvres d’art de la Nouvelle-Écosse. La collection permanente de plus de 17 000 œuvres est consacrée à l’art populaire et à l’art contemporain. Les artistes de la Nouvelle-Écosse et des autres Provinces atlantiques y sont largement représentés, mais la collection inclut aussi les travaux d’artistes d’autres provinces canadiennes, des États-Unis et d’Europe. On y expose entre autres des tableaux, des sculptures, des dessins, des photographies et des objets de céramique. Excellente boutique d’artisanat local.

				Les bâtiments et les vieux entrepôts des quais d’Halifax, dont les plus vieux remontent à 1815, forment un ensemble attrayant et harmonieux appelé les Historic Properties [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]. Plusieurs boutiques, restaurants et cafés s’y sont installés, et l’endroit se révèle très populaire et agréable. Des rues étroites mènent à une promenade le long des quais d’Halifax, le Harbourwalk [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse], qui s’étend sur environ 3 km jusqu’au quai 21. Ce chemin piétonnier passe près de plusieurs attraits majeurs d’Halifax et permet de profiter de l’air marin de la ville. De plus, l’endroit est égayé de nombreux restaurants, bars, terrasses et boutiques en tous genres, ce qui en fait une destination prisée par les visiteurs et les Haligoniens (les habitants d’Halifax). 
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					Harbourwalk. 
© Annie Gilbert

				

				Le Maritime Museum of the Atlantic [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse], qui donne directement sur le port d’Halifax, présente une superbe exposition traçant un portrait on ne peut plus complet de l’histoire navale de la ville. L’exposition qui relate la terrible explosion qui détruisit une partie d’Halifax en 1917 est particulièrement émouvante. Parmi les autres collections du musée qui retiendront votre attention, il ne faudrait pas oublier les vestiges du Titanic, qui sombra au large de l’île de Terre-Neuve.
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					Maritime Museum of the Atlantic. 
© BathyMetrix, CC BY 3.0, https://en.wikipedia.org/w/index.php?curid=45402846

				

				Construit en 1963 à Lunenburg, le Bluenose II est la réplique du navire le plus chéri de l’histoire canadienne : le Bluenose, qui navigua sur les mers de 1921 à 1946 (année de son naufrage) et qui est représenté sur la pièce de monnaie canadienne de 10 cents. Bien que son port d’attache soit Lunenburg (voir Cliquez ici), le Bluenose II est amarré face au Maritime Museum of the Atlantic pendant environ une semaine au cours de l’été. 
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					Bluenose II. 
© iStockphoto.com/shaunl
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